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Pou r  mo i  quo i . . .

…  Makaya

Faut-il franchement parler encore du feuilleton
de la Poste SA ? Je crois, moi Makaya, qu'on
tourne en rond autour de cette malade placée
sous oxygène pour rien quoi.
L'autre jour, mis sous forte pression par son
principal actionnaire qu'est l'Etat gabonais, le
P-DG a été contraint lui aussi de lâcher prise en
acceptant de saisir la justice a;in de faire toute
la lumière sur tous les dérapages ;inanciers en-
registrés dans la gestion de la boîte. Obligé ?
Tout de même ! Qui ne sait pas sous l’Équateur
que la Poste c'était cette belle ;ille violée par une
bande de prédateurs sans foi ni loi et qui - com-
ble de nos malheurs - nous dé;ient dans leurs
châteaux et limousines. Et on veut dire quoi ? 
Tenez, la ;ille de la bonamie de mon mougoye,
simple caissier de cette juteuse société où la
;iche de salaire de certains parachutés faisaient
hérisser nos cheveux sur la tête - c'était ;ixé au-
tour d'un barbecue depuis... - m'a raconté une
anecdote pour mieux illustrer les dérapages et
autres folies qui avaient cours là-bas. Une his-
toire de fous quoi. Tous les vendredis, à l'époque
de la samba, on "recrutait" des "clients" spé-
ciaux pour toucher (seulement) des chèques à
vous donner le vertige. Conditions exigées, qu'il
soit discret et muet comme une carpe. En retour,
ses états de service en millions. Quelle ma;ia !
Que dit-on ? Qu'on passe cela par pertes et... pro-
;its ? Minal. Là, là, là, les traces sont là, les dos-
siers des pro;iteurs en attente, on traîne
pourquoi ? Qu'on les fasse dé;iler à la barre.
Point, barre quoi...   

ECONOM I E
CAR R I ÈR E S  I NTE RD I T E SDans un souci de protection de l'environnement, le gouver‐nement vient, à travers trois communiqués, de con7irmerl’interdiction d’exploiter les matériaux de carrières dans leszones à risques, en particulier dans les provinces de l'Es‐tuaire et de l'Ogooué‐Maritime.

S PORTS
NAT IONAL - FOOT  :  LA  CHAMP ION  DÉJÀ  E N  FORM ECF Mounana a étrenné de fort belle manière son titre en al‐lant s'imposer 4‐1 chez le promu Lozosport qui, a contra‐rio, a connu un bizutage plutôt douloureux. Parmi les autresvainqueurs cette journée initiale du National‐Foot 1, Mis‐sile FC et l'autre promu Adouma FC.

POL I T IQU E
Gerddes-Gabon veut des élections à deux tours

PORT- G E NT I L
Le boom du commerce ambulant

ETRANGE R
France : vers un duel Fillon-Juppé à droite

L E  TOU R I SM E  À  U N  AUTR E  N IVEAUDans un entretien à “L'Union”,la ministre déléguée au Tou‐risme, Irène Lissenguet Lind‐zondzo, rappelle que  legouvernement a inscrit le dé‐veloppement de ce secteur “au
rang de ses priorités" , alorsque vient de se tenir un sémi‐naire à l'intention des guidestouristiques.

La somme peut donner le tournis. Une dame, responsable d'une société de prestation
de services à Libreville, s'est laissé convaincre de se délester de la bagatelle de 400
millions de francs, en contrepartie d'un produit rare, l'éculizumab, dont la molécule est
très recherchée par les firmes pharmaceutiques dans le monde. Produit – censé se
trouver à Mayumba – qu'elle n'a jamais obtenu. Le cerveau présumé de cette escro-
querie a été arrêté, puis placé en détention à la prison centrale de Libreville.

E N  MÉMO I R E  D E S  V ICT IM E S  D 'ACC I D E NTSLa journée mondiale du souve‐nir des victimes des accidentsde la route, hier, a été l'occa‐sion d'une messe d'action degrâce. Une première. Le 5 août,19 de nos compatriotes avaienttrouvé la mort au villageMéssé, dans l'une des pires tra‐gédies qu'ait connue notrepays.
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400 MILLIONS POUR DU VENT !
Tentative d'escroquerie
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